
était devenue complètement aveugle. Plusieurs méde-
cins de l'endroit furent consultés de temps à autre,
mais sans résultat. L'attention de madame Ioag fat
attirée sur les rapports des guérisons merveilleuses
obtenues par la prière à l'église Sainte-Anne do Beaupré,
près de Québec au Canada, et elle résolut de

RECOURIR A LA GUÉR1SON PAR LA FOI.

Dans ce dessein, elle laissa la ville en compagnie do
sa fille, le lundi matin, 14 septembre. Vers neuf
heures le jeudi suivant, elles arrivaient toutes deux à
Sainte-Anne de Beaupré. Madame Hoag confia le but
de son voyage à l'un des prêtres desservant le pèleri-
nage, le Rév. Père *** La mère et la fille se mirent
à prier sur le champ, conformément à l'avis qu'on leur
en donna. Environ une heure plus tard, tandis qu'elle
était absorbée dans ses dévotions, la demoiselle dit
qu'elle éprouva une sensation singulière et qu'elle
s'évanouit. Quand elle recouvra ses sens, elle s'aperçut
que sa vue et l'usage de son membre infirme lui
avaient été

COMPLÈTEMENT RENDUS.

Elle put se lever et marcher sans aide. Elle ne s'est
plus servi de sa béquille depuis ce moment, et elle est
retournée chez elle sans la rapporter. Partie le lundi
soir, elle arrivait chez elle le jeudi suivant. Le bruit de
sa guérison étonnante engagea un grand nombre de
personnes à la visiter pendaut lajournée d'.hier.

Des centaines de personnes qui avaient connu cette
demoiselle depuis son enfance sont surprises d'appreil.
dre qu'elle a pu jeter de côté sa béquille et se prome-
ner absolument comme tout le monde, sauf un léger
clochement du pied. Madame loag informa le reporter
que des centaines d'infirmes, y compris des aveugles
et des boiteux, visitent journellement Sainte-Anne de
Beaupré afin de profiter de la guérison par la foi.

Le Star était d'abord disposé à ne pas croire au récit
de la guérison remarquable de Mlle Doney, mais le
résultat de l'investigation de son reporter ne laisse
plus aucun motif raisonnable d'en douter.


